
Covid, l’adversaire invisible

Avec la 
pandémie du 
Covid-19, les 
infrastructures 
ainsi que les 
joueurs ont vu 
leur quotidien 
changer.
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En rentrant sur le terrain, 
une ambiance glaciale 
se fait ressentir autour 

de nous, les tribunes vides et 
la pelouse interdite d’accès, 
comme à l’abandon.

Nous cherchons quelques 
instants le monde habituel 
à ces lieux autour du stade. 
Après de longues minutes de 
marche, un petit groupe de 
joueurs se dessine au loin. En 
s’approchant, notre première 
impression est qu’il n’y a aucune 
restriction sanitaire, mais 
après quelques photos de leur 
entraînement ainsi que deux 
interviews, une avec l’entraîneur 
et une avec l’un des joueurs de 
l’équipe, nous pouvons nous 
rendre compte des restrictions 
mises en place, mais invisibles. 
Nous avons aussi constaté 
durant les interviews de 
l’entraîneur de l’équipe pro du 
Sporting club albigeois Romain 
LALLIARD et du jeune joueur 
Théo AUSSIBAL, des réponses 
communes mais aussi quelques 
contradictions dans les propos, 
qui manifestent une vision 
différente de la situation. 

Nous abordons d’abord 
la question des difficultés 
rencontrées face au Covid-19 et 
les restrictions mises en place. 
Romain et Théo sont d’accord 
pour dire que le maintien des 
entraînements est compliqué 
en terme d’organisation du fait 
des restrictions sévères, mais 
qui ne se remarquent pas au 
premier abord. Romain nous 
dit qu’en termes de contraintes, 
ils essayent de réaliser des 
contenus de séances avec le 

moins de joueurs possible, 
même si c’est compliqué. Le 
point de vue du joueur est « 
nous nous sommes plutôt bien 
adaptés aux restrictions à notre 
niveau » (Théo). 
Donc en confrontant ces deux 
points de vue, nous pouvons 
constater que les mesures 
prises par le staff ont été bien 
accueillies par les joueurs.

Par contre il y a un fort 
désaccord sur la question 
économique liée au Covid. 
L’entraîneur, au nom du staff, 
maintient l’idée que les salaires 
n’ont pas changé, à part en 
période de confinement avec le 
chômage partiel. A contrario, le 
joueur Théo AUSSIBAL nous dit 
que « les salaires ont été revus 
à la baisse depuis fin 2019 ». La 
réduction des salaires est due 
à l’impact financier qu’a subi le 
club. Cela vient, d’après Romain, 
du fait que « financièrement le 
club subit un impact important 
puisque sans billetterie, sans 
club affaire et sans repas d’après 
match il n’y a aucune rentrée 
d’argent donc pas de recettes ».

Du coté des infrastructures, un 
protocole a été mis en place 
pour tous les endroits clos qui 
sont fréquentés. « Nous avons 
l’obligation de porter le masque 
dans les lieux clos » soupire 
Romain ; ils doivent aussi tout 
désinfecter après leur passage. 

Au niveau du gouvernement, 
même si des mesures sont 
mises en place, aucune de ces 
mesures n’est consultable pour 
un particulier car le site est HS 
à ce jour (Error 404). 

Pour finir, l’ambiance du staff et 
des joueurs entre eux reste à 
peu près la même mais le moral 
des joueurs fluctue en fonction 
du moment et de leur situation 
en dehors du club.
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Tribunes du stadium 
d’Albi, le 29 mars 2021.

En rentrant dans ce stade, si 
animé habituellement, c’est 

le vide qui nous a choqué à 
première vue. Aucun joueur sur le 
terrain, une impression de désert 
tellement énorme que la moindre 
parole résonnait dans toute 
l’enceinte. En face de nous, une 
pelouse intacte, qui donne une 
impression de ne pas avoir été 
foulée depuis des mois. Avec une 
telle météo (ensoleillée sur Abi), ce 
stade est habituellement bondé 
de sportifs et de spectateurs. Le 
mot « ALBI » dans les tribunes, si 
peu perceptible en temps normal, 
se retrouve exposé. 
Avant l’arrivée des restrictions 
concernant les infrastructures 
sportives, la voix des speakers 
résonnait sur le terrain. 
Désormais, le vent et le chant des 
oiseaux occupent cet espace. Les 
joueurs doivent supporter le fait 
qu’il n’y ait plus une seule once 
d’encouragements de la part des 
spectateurs, ce qui impacte le 
moral de la plupart des joueurs.

Depuis l’arrivée de la pandémie 
du Covid-19, l’État a pris de 
nombreuses décisions pour 
freiner la propagation du virus, La 

Accès au tribune du stadium d’Albi, 
le  29 mars 2021
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grille montre l’impossibilité d’accès 
au stade pour les spectateurs, 
mais aussi la fermeture rapide et 
surprenante des stades ce qui a 
eu un gros impact économique 
sur les clubs. La grille symbolise 
la fermeture, en quelque sorte, de 
toutes les possibilités : la buvette, 
la billeterie... Cela montre que le 
Covid impacte beaucoup le rugby. 
La grille laissant entrevoir les 
escaliers matérialise l’impossibilité 
d’aller dans le stade donc la perte 
d’espoir pour les spectateurs et les 
joueurs.


